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SUR LA PRÉSENCE DE 
NITZSCHIA DELICATISSIMA CLEVE 

DANS LE PLANCTON MÉDITERRANÉEN (*> 
par 

A. A. ALEEM 

Comme son nom l'indique, Nitzschia delicatissima Cleve 
est une Diatomée planctonique extrêmement petite; elle pas-
se facilement à travers les mailles des filets les plus fins, à 
moins d'exister en quantité appréciable dans l'eau. Cette Dia-
tomée, qui est présente au large aussi bien que dans les eaux 
côtières, vit en colonies ayant l'aspect de chaînes raides et 
capilliformes, constituées par des cellules dont les extrémités 
se chevauchent; elle rappelle ainsi le port de l'espèce mieux 
connue : Nitzschia seriata Cleve. Les deux espèces (figs 1, 2) se 
distinguent l'une de l'autre par les caractères suivants : 

La forme linéaire de la valve et sa faible largeur sont des 
caractères importants grâce auxquels les frustules vivants de 
N. delicatissima peuvent être distingués de ceux de N. seriata. 
De ces points de vue, notre espèce se montre très proche d'une 
autre Diatomée planctonique, vivant comme elle en chaînes li-
néaires à savoir N. pungens var. atlantica Clève ; mais dans cette 
dernière espèce, les stries transversales se discernent mieux (15 
en 10 M-) (cf. HUSTBDT et ALBBM, 1951, p. 191). J'ai également 
trouvé cette dernière espèce en quantités très faibles dans le 
plancton néritique de la côte de Northumberland pendant le 
mois de septembre 1949 (stries 10-13 en 10 \i, fig. 3). 

Les formes ci-dessus mentionnées sont-elles de véritables 
« Nitzschia »., ou bien faut-il reconnaître en certaines d'entre 
elles des « pseudo-Nitzschia » ? Seule une révision complète des 
groupes de ce genre permettra d'en juger. Avec les essais mo-

N. delicatissima Cl. N. seriata Cl. 

Longueur de la valve, en n 
Largeur de la valve, en \i... 

Stries, pour IO \i 

ca. 4o-85 
ca. i,5-2,5 
indistinctes 

ca. 80-100 
ca. 6-8 
ca. I4-I8 

(1) Contributions à l'étude de la -flore de Diatomées marines de la Méditerranée. 
Il* Note. 
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dernes de Monographies, la nécessité d'un tel travail est deve-
nue évidente pour les systématiciens, tant est considérable le 
nombre des espèces réunies dans le genre en question. 

En juillet 1951, j'ai effectué plusieurs récoltes de plancton 
avec de très fins filets de soie (diamètre 50 cm.) d'une part 
dans les eaux côtières et d'autre part à 8 milles au large de la 
côte de Banyuls. Dans la majorité des pêches, N. delicatissima 
Cl. a été trouvée, bien qu'en petite quantité seulement dans cer-
taines prises. Quoi qu'il en soit, dans tous les échantillons d'eau 
de mer filtrée au laboratoire, cette espèce a pu être décélée 
à des taux plus ou moins appréciables. 

Nitzschia delicatissima a été découverte, au nord de l'Atlan-
tique, par CLEVE (1897) ; on lui a reconnu depuis, une vaste 
répartition dans cet océan. C'est l'une des espèces qui se mon-
trent présentes à la fois dans les régions arctiques et dans les 
régions antarctiques, (cf. KARSTEN, 1905, p. 26). Sa découverte 
dans les mers du sud a été relatée spécialement par CLEVE (1900) 

et par l'expédition allemande Sud-Polaire 1901-1903 (voir HEI-

DEN et KOLBE, 1928, p. 672). Ces derniers auteurs ont signalé, 
pour l'espèce considérée, une position avancée jusqu'à 65° 42' 

de latitude sud. Ils l'ont encore trouvée, en quantité apprécia-
ble, parmi le matériel récolté en une station à 64° 6' de la-
titude sud, à une profondeur de 300 m. GRAN (1908) la trouva 
le long des côtes de Norvège et en indiqua la répartition, mon-
trant le rôle joué par le Gulf-Stream à cet égard. 

Plus récemment CUPP (1943) a relaté la présence de N. de-
licatissima au long des côtes de Californie et plus au nord en-
core dans le Pacifique. 

Toutefois, aucune mention de cette espèce ne semble avoir 
été faite dans les travaux les plus importants relatifs au phyto-
plancton de la Méditerranée : travaux de la Danish « Thor » 
Expédition, par exemple, 1908-1910 (voir PAVILLARD, 1926) ou 
des « Campagnes Scientifiques » du Prince Albert (voir PAVIL-

LARD, 1931). Elle n'a pas non plus été observée dans le phyto-
plancton de l'Adriatique qui a pourtant fait l'objet d'un grand 
nombre de recherches de SCHRÔDER (1911, etc.), SCHTJSSNIG 

Figs i-3. — i a.-a, Nitzschia delicatissima Cleve de Banyuls, juillet ig5i 
(stries indistinctes) x i.ooo. — a, N. seriata Cleve de la Manche 
(côte anglaise), juin 1947 (stries I4-I8 pour ion) x 1 000. — 3, N. 
pungens Cleve, mer du Nord (côte de Northumberland), septembre 
ig49 (stries io-i3 pour 10 n) x i.5oo. 
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(1915), SCHILLER (1925), LSSEL (1925), ERCEGOVIC (1936, etc.) et 
ZANON (1940). A Naples, SCHRÔDER (1901) et ISSEL (1934) ne men-
tionnent pas cette espèce. Elle n'a pas davantage été relatée 
dans les travaux qu'ont effectués PÉRAGALLO (Baie de Ville-
franche, 1888), PAVILLARD (1916) et DANGEARD (Banyuls, 1931). 
Par ailleurs N. seriata a été invariablement signalée dans tou-
tes ces localités où, selon PAVILLARD (1916, p. 40), cette espèce 
constitue un élément important du plytoplancton du Golfe de 
Lion, dominant même parfois, entre le mois d'avril et le mois de 
juillet. Dans ses études, approfondies, du phytoplancton de Mo-
naco récolté entre 1907 et 1910, PAVILLARD (1934, 1936, 1937 
a et 6), n'a pas noté N. delicatissima Cleve parmi les diatomées. 

Une forme intermédiaire entre N. delicatissima et N. se-
riata connue sous le nom de A7, fraudulenta Cleve, a été indi-
quée par SCHRODER (1901) au Golfe de Naples. PÉRAGALLO (1897-
1908, p. 300) considère cette espèce comme une variété de N. se-
riata. En effet, ainsi qu'on en peut juger, d'après la figure de 
PÉRAGALLO (Atlas, pl. LXXII, fig. 29), elle est très peu diffé-
rente de N. seriata. GRAN (1908, p. 129), la cite aussi comme un 
synonyme de N. seriata. PAVILLARD (1926) aborde cette question 
de nomenclature et ajoute (p. 62) : « selon toute vraisemblance, 
nos eaux tempérées, atlantiques et surtout méditerranéennes, 
hébergent seulement un type moyen (entre N. delicatissima et 
N. seriata) correspondant à peu près à N. fraudulenta. » 

Il ne fait aucun doute pour moi que l'espèce décrite, dans 
cet article et trouvée dans des récoltes de plancton, à Banyuls, 
au mois de juillet 1951, doit être identifiée à N. delicatissima 
Cl. ; elle est tout à fait distincte de N. seriata ainsi que de sa 
forme N. fraudulenta et le bien-fondé de son addition à la flore 
des diatomées méditerranéennes, se trouve, de la sorte, con-
firmé. 

La présence de cette espèce en Méditerranée ne paraît avoir 
été reconnue, jusqu'à présent, que par très peu de chercheurs. 
Par exemple, PAULSBN (1930), dans ses études sur le micro-
plancton de la mer d'Alboran note, en parlant de cette Diato-
mée : « rencontré rarement dans la première moitié de novem-
bre. » BERNARD et F ÂGE (1936) et BERNARD (1938) semblent l'avoir 
trouvée à Monaco. Les deux premiers auteurs donnent le nom-
bre d'individus de cette espèce, trouvés en avril et mai, à la 
Station II de Monaco (p. 18) et, BERNARD (1938, p. 353) la cite, 
dans un tableau, relatant les variations de diamètre et de vo-
lume de quelques Protistes pélagiques les plus abondante. La 
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méthode de BERNARD et FAGE assure toutes garanties pour la pri-
se du microplancton. Au lieu d'utiliser des filets dont les mail-
les pourraient n'être point toujours assez fines, ils prélèvent, 
en effet, l'eau de mer directement, la. fixent, puis la décantent 
dans des vases. Une fois le plancton déposé, l'examen en est 
fait à l'aide du microscope renversé d'UTTERMOHL. 

Il n'est pas impossible que l'absence de N. delicatissima 
dans les échantillons de phytoplancton méditerranéen étudiés 
par PAVILLARD, ainsi que par beaucoup d'autres auteurs, n'ait 
été qu'apparente, et résulte de la confusion de cette espèce avec 
N. seriata. 

A en juger d'après sa répartition géographique, N. delica-
tissima peut être considérée comme une espèce euryhaline et 
eurythermique. 

(Laioratoire Arago, Université de Paris.) 
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